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l'anniversaire+ fie ~a 
réunion ·de la Transyl­
vanie à la Roumanie -__ Anhra, 3. (Du < Vatan ))) - Les Les sanctions pénales 

q9 b étude~ entr!!prises par le gouvernement seront renforc1~es o. ·.'4 l'\Ome, 4. A.A.- D.N.B. : Les bruits d l · t· d' ""'nt· D'imnortants discours ont êtê V l' en vue e a <-:'e., um un orl\., sme Ankara, 3. (Du < Tasviti Efkâr >) l-
; • .,9 '4tsaassés interminablement et particu- chargé de s'occup•r uniquement des pro- Les éiudt"ii qui ont été menées depuis prononcés à Alba Julia 

1 · èrement ces jours derniers par la blèmes ayant trait au ravitaillement ont l'entrée en vigueur de la loi pour la Bncarest, 3. A. A.- L' Agence Rador 
•-dio anglaise qu'un mouvement insur- pris fin.Il a été décidé de créer à cet Protection .ationale, spécialement en ce · 
l effot un 'iOU~-secrétariat du Ravitaille- communique: 

6. e"' .J.t,ctionnel anti-italien aurait éclaté en . h . . d qui a trait à la lutte contre la spécula- Dimanche matin arrivèrent à Alba 
0 ol' ''l.ib • • d ment qui iiera rattac é au min1stere u tion. ont démontré que cette loi n'e!!t ~ 
.'l"' il ante aont. cat. égor1quement émen- Commsrce Julia, par train spécial, le représt"n•ant 
.i I' "Il "' · pns suffisante pour mettre à la raison '" J'i• ..,.de source 1tahenne compétente. Un pro-1et de lo'1 a e'te' e'labore' dans du roi, le général Antone~cu, et M. 
}' ..._ · certains s;>éculateurs. Certaines gens sans 

.l:_"' 1 ce !lens. Il St"ra complété rapidement et ~crupnles, à l'affllt des occasions, en pro· Horia Sima, commandant du mouve';lèent 1·"" L B 1 · ' l 'é t d légionnaire, afin de célébrer le 22iome a U gane a car e tout porte à croir-! qu'il sera di-c uté au filent pour travailler contre les intérêts anniversaire de l'union de la Tran~yl-
la guerre plus tôt de façon à pouvoir entrer en d.u public. L~. gouvern !Dent a. do:i~ . dé- vanie à la mère-patrie sur le lieu même 

vigueur sans rt"tard. j cide do _,modifier c~rtaanes disµosiho~s où elle fut proclamée en 1918. Ils visi-

un hiver Le !18US·Secretariat au Rav1ta1llemen., vè1es d- 1 nat1"onale d '1". 
• 1 t l h t l . t · , • • . martyrs e a cause e , ,ran-

le Sud-Est passera 
tranquille 

j(sS ~,Sefia, 3. A.A.- D.N.B. communique: 
"'ssurance du ministre du Commerce 
'îoroff, d'après laquelle le gouverne­
.\ nt ferait tout son pes'lible pour tenir 
"1tout prix la Bulgarie à l'écart de la 

11111' ~ 'rre, est publiée par tous les journaux 

. . . . ' de ln 101 de façon a les rendre plus se- ,· ièrent les lieux où furent mis à mPrt les 

contro era ous es ac a s et es ven es Un pra1• et d amendement a ete elabo· , · U T D fut · él · 
d d · . ·1 · l 1 . t" . . . . !-y1va01e. n e eum t-ns111te c e-e enrees , 1 reir era a consomma ion re et remi\ a la pr1•s1dence du Consetl \ · · · 1 h · d 1 d 
et s'occupera également des adjudications. Il !llCra ,discuté au sein du Parti et sou~ Ore a a . c~t e ra e u couronnement, 
Il jouera un rôle de ré~ulateur sur l •s mi~ en\uite à l:t Grande Assemblée Nn- 1 Le g i.: n;ral Plad, commandant des 
denrées tout comme l'Office des produi ts lionale. Les modifications apportées vi· i g~rdes n.nhonales de 191~-1919, le pre­
de la terre sur les pro~uit~ agricoles. ~n 

1 

sent sqrtout l'intensification des di::oposi· j m1er, pr1~ la parole et .declara: , . 
i;uJtpo~e que les .or~amsahons chargees tioas pénall"s. En o;itre, certains nou-

1 
, c; ~e sui~ sOr, que la 1euoèsi;e _d .au}~r­

de ve!ll:r au rav1ta1 1 le~ent, comi:ne la veaux artieles accroitront les pouvoirs Id hui preudra 1 e!1gagement de tehab1hter 
comm1ss1on • de con trole des pnx, s~-, conférés au gouvernement de procéder le peuple roumau, >. t ,1 11 rnatin et tiu soir en gros caractères. 

~,. "-Le journal du soir < Mir déclare à 
~ \.~te occasion qu'il a maiotennnt l'e!l­

i' ~ •r qu~ le Sud-Est passera un hiver 
c~it' •nquille. 

ro~t rattachces au nouvenn sous-sccre· aux oeuvres d'organisatien qu'il jugera Le Docteur Dumitrahco, président de 
tanat. utiles. l'union des ex-combattants des rardes 

nationales roumaines de Transylvanie -de 
1918-1919, souligna : 

~r· justesse de la politique étrangère 
~ t 

1
.iare est particulièrement mise en 

;,If' 't !el par le journal du soir c Wetscha .. 
,- .1. ll1 publie à ce sujet l'opinion de la 

Au groupe du Parti 

L'élection des membres 
du Conseil de discipline 

les Anglais n'auront pas de fruits 
pour Christmas 

c: Nous combattrons de toutes nos 
forces et offriront tout sacrifice jusqa'à 
la con1plète libération de la nation \ 011-

maine entière. Sous l'étendard vert de •t.. 't . jjj!' .... se e rangere. Londres, ~.-A.A.- Lo1d Woolton, mi- la nouvelle âme roa!ll•ine nous at\ea­
nistre <le l'alime.ntntion, a annoncé qu'à 1 drons un antre 1er déc~mbre. La nation 

.,, 
Vcl 
re ., ,,.. 

~I 
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o' 

'~ 
pu' 

o­ff 
(If 

l!I 1Andkara, 3 .-A.A.-
1 

L'nt~s~mbdléePgRénpé- l'occa ion de No~! il y anrait, la semaine reumaine ,. le droit 0d'espérer voir arri-r-ourparlers financiers germano- ra e u groupe par emen aire u . . . . '<l , N 1 d .. 1· . . d . ·. 
, t é • · d'h · • lS L prec~ an. ::>e, es ranon~ supp emen- ver un 1our q111 oit vemr >. s t-!'l r uni~ au1our u1 a .eures sous · d ' · l20 d b yougoslaves la présiùence de M. Hasan Saka (Tra- 1 taires t1nviron .~rammcs e eurre Le commandant légionnaire Colhon dit: 

8 1 b ) d 60 grammes de the par pil.irsonne. L . d' . d'h . t . d 
\ elrrade, 4 . A.A.- Avala : Hier com- zon ·, . . . . On a.1non::e officielh~ment au ministère " e l?ur a~1our .111 es un J<?ar e 

tncërent au ministère a'eos Affai' res 1 A 1 ordre du 1our de la reunton f1gu- d l' .1• t t , d . d h _ fête, mais aussi un 1our de tr1st~sse 1t • · •t l' . 1 t• d 'l .J d" . 1. . e a 1men n on qu en ehors es c ar l d l T 1 . tangèr<'s les pourparlers germa o·you- •rai c ec ion 11 con5e1 ae 1sc1p 1ne qui l 1 1 d t parce que e corps e a ransy vante 
t~alaves 1

en vue de la ~onclus· n d' l doit être constitué à nouveau pour chaque ge~dn~~· P.~~r f .:.sque s es arran~em~d 5 i;ubit ck nouv~au la calamité des te1nps. 
~tord relatif au trafic frontal!orn tun session annuelle conformément aux dis· fn . t cr .e . d sf .~uc~ne cargaison f La nation entière s'tngage à suivre par­
" Y ougo~lavie et l'Alle ag te t edn' re po!\itions de articles 131 et 132 des sta- rut s riut~t~1 

1
. e .tr.ui sd' e conserve, sau tout et sans hésitation le général Anto-

c " m ne e un d . une quan 1 e 1ru1 ee oran~es, ne sera • 1. l d. . d C d 
"'· Cord rela ~if à la hitte c t 1 tuts 11 parh. l" G d B t L nesco pour rea 1ser e es1r e o re.inu: " b • on re a cen- A 1,. d 1, •1 . .1 f • bl' appor ce en ran e- re agne. a quan- U b l l .

1 'lt ande. A la tête de la délégation issue e e ect~on, t 11t eta • qu~ tité de céréales importée pour nourrir c; n pays eau comme e so e1 >. 
\lernande se treuve M. Wucher, dÎrec- les s:pt _meff!bres aont .les noms sont les aoimttux devra être réduite afin d'u- M. Horia Sima, vice-président du Gon­
~ llt général au ministère des Finances me:itt?~nes c1-~esso~s a~all'nt obtenu la tiliser au mieux le tonnage disponible seil et commandant èu mouvement lé­
"t 'Q Reich, et à la tête de la délégation ma1or!te : t .av~1e~t ete el us membres du pour les approvisionnements en denrées gionnaire, prenant ensuite la parole, mit 
;::rosla~e M: Pilja, adjoint du ministre conseil disciphnair~. . . . . . alimentaires, mai'! aucune autre restric- en ~elief que cett~ journé~ rap~ellè le 

Affaires etrangères. . Ce résu~tat, acquis ~pres av~1r et~ ?ortc ticm ne :iera imposee sur l' importation bou11lonnèment au 1_>rem1er ~~embre 
et "italo yougosl e a la conr.a1s~ancr de l assemblee generale, des tourteaux. 1918, quand des centames de m1lher de 

... - av S la · énnce fµt levée. Roumains décidèrent d'unir leur dêftia 
Belgrade, 4. AA. - Avala •Ce sont: M. M. le Dr. Mllstafa Can- L • . à celui de leurs frères de l'autre S>té 
Les pourparlers préliminai res q1ii fu- tekin (Çornm), hrnail Kemal Alpsar (Ço· es attaques aeriennes Contre dt's Carpathes. L'acte d'Alba Julia de 

~lit menés, au ministère des financ'"s de I rum), Dr. Ibrahim Ta li ô.1gôren {Diyar- l'Angleterre 1918 a pris sa source libre dans la cHs-
,1îrad:, en vue de la conclusion d'ua bakir), A!i Ran a Tar?an. (lstanl!>ul). Dr. cie~ce des. d!oits de notre p~uple ~~ ~u 
' Cor~ . italo·yougoslave sur la double contre ·amiral H~~kt Smas1 Erel (lst?nbul), ~ondres, 4.-A.A.-B.B.C.-:- Quelques 1 èr?.'t dP. .dec1de~ . du ~ort au territoire 
~s1tion et d'une convention sur J'aide ~ece~ Peker (Kutahya}, GI. Nact Elde· av1on!I allemands ont attaque Londres et qu 11 habite depms tou1ours. 
~ •nistrative et jaridique dans les ques- mz (.:::ieyh1m). jeté l,.s bombes. li n'y a eu que des dé· j Il s'adressa ensuite aux soldats, qui .ac 
'"

1 fiscales aboutirent heureusement.Les zâts. Ils ont prononcé aussi une forte sont pas coupables si les fron'ti èrés tom-
~nticans seront ignées à Rome. L'anniversaire de Na.mik Kemal 1 attaque sur une ville du centre, mais bèrent sans lutte, et dont il alt t nd q1t'ils 

Les élections présidentielles 
en Finlande 

Le centième anniversaire de naissance sans du~sir non plus à causer de graves 1 soient diines de leurs anciens. Puis il 
du grand patriote et poète natio:1111 Na- d~gâts. s'adressa aux légionnaires auxquels il de-
mik Kemlll sera cél.:bré cette année dans 1nanda de se mettre au service des d oits 
toat le pays, le 21 décembre. Des céré· le projet des bases militaires des et des obligations de la patrie. 
monie~ commëllloratives auront lieu dans c Si, dit·il, le pays appartient à la 

~ li~lsinlci, 4. A.A.-La Diète a adopté les écol~s. e~ les Ha~kevleri.. . Etats-Unis en Amérique latine légion, la légion doit appartenÎï au pays, 
~ 101 au sujet de la nouvelle élection Le m1n1stere de l lnstruchon Publique Le véritable légioftnaire sert le pays noR 
l .. 1l>résident par 150 voix contre 10. I a aàress~ une circulaire à ce propos à B ~ 

4 
A A L seulement par le travail, mais par l'or-

e uenos-~~yres, . . . - es jour- d 1 · · 1 l -·,.1.~ection .est valable pour les deux der· toute:. :.es organ.isations. Il recommande. re, a sourn1ss1on av<!Ug" e aux ois, aux 
~. d naux annoncent qne les ministres des af • l d V 1 f f '·tes annees des fonctions du président a,ux .orate_ur.s qui pren ront la pa. raie. a • appe s u pays. ous avez utté, sou ert, 

I ~ Il 1 1 U fa1res étrangères d'Argentine et d'Uru- 1• d f Il 1 · • .. e, elle .aura lieu le 19 décembre par . niver
1
s1te .et dan~ to1.1tes les mstttu- vaincu. en ez raterne ement a ma111 a ., d gay se rencontreront dimanche prochain, . ~· .. tnèœes electears qui, en 1937 avaient hons enseignement de rappeler qne le tous et constrmsez. 

':!• 1 ' M d f ac::ompagnés d'ex;>erts techniques, en 
~résident actuel. ai t re é unt a éte attaché pendant Uruguay, pour y discJter la question des Afin de pouvoir préparer la fraternisa-

u . toile sa vie à l'idéal national, que dans bases militaires proi'etées par les Etats- tion, l'union, la compréhension ealre 
ne invention sensationnelle toates ses oeuvres il a maznifié l'esprit Unis. tous les fils du pays, il est nécessaire 

St ·- de sacrifice envers la patrie, l'attache- de mettre un terme à toute di corde. 
fltil\ Ockholm 4. AA.Stefani.- Le corres- 1nent au devoir et à la liberté. Des C'est ainsi que nous pourrons contribaer 
~11 dant ~a <Svenka Darebladed• à Was· extraits de l' oeuvre de Namik Kemal L'ambassadeur de France à Wash- à transformer le nouveau règne du jeune 
•-i!to~ Stfnnle que les frères B~sler au- s•ront lul> au cours de ces ré unions et roi, commencé dans le désespoir, en au-
bi4 Il~ inventé un avion mO par une tur- duraut toute une iiemaine les devoirs ington a démissionné rore de sécurité "' · 
\1a: a vapeur silencieuse, qui peut fonc- qui seront donnés aux élèves, aux divers Après avoir demandé de lui accorder 
~hè ner sans inconvénients dans l'atmos· degrés de l'enseignement, auront trait à Washington, 4. AA. - BBC. leur confiance, le général fit appel à 

te raréf" · ' I' d M •t M. H<!nr• Haye a donné sa démission. iee. oeuvre u a1 re. J (Voir la saïte en 4me page) 
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A~PRESSE TUR1JUE DE CE MATIN ..,,; LA V 1 E L 0 c A L E ~!laque 
Li 'W •WHASîWJI Cîttte·@*P::J attaque 

LE VILAYET 1, ·t· d 1 Jo'r ~es IX mBls appos1 son u sceau mora p- ~ia. . 
v.enl Sabah b"-:-_ la réhabilitation des récidivistes t~~7: k~rd aa d;rn;è;t 1,d~c\~ion, le .1 ~st1otn 
& l b;..>:~;:; A propos de l'excellente de'cision nui' 

1 
ir ar vieD e a 0 ir. àto' ~b ro 

-ft ....... ••·• ...... ~ d d ,, Bésormais, le récidiviste a le ·~ " attu 
a été prise e onner une occupation d t ïl d' • t h bl d ~r""'J ~ 

~1·~~ TA....i [ ~----1 1! .. ::.:-~ ~ ==-====: .-.: :._ ~ ... , .. ~ ........... ~.. --·:::.-::::_ . __ 

L 1 d l'All rt'numératrice aux récidivistes, M. Vâ·Nû e ra~as . er, e re onora e, e de tf' rpillé ,_ e p an e emagne . 1 son pam a la sueur de son front, ..•• ol f\ • 

Les dessous de 1 -CCOrd éciit dans ' < Ak~am • : cevoir un document officiel étabhP"'" ~'<llelque .... M. Hür;cyin Cahid Yalrin cons- A 1 •t d' è d · ..J " a sui e une proc s e presse qui qu'il s'est amendé. •Il' olllmun 
franco-allemand tate ~a grande a~tivité diplomati- s'était achevé par un acquifü~ment, j'ai LA MUNIClPAv ·~ dts for 

que a laquelle se livre actuellement passé 26 jour'! à la pri!lon d'Istanbul. Je L'augmentation du prix du. ~,Ir, ~ttaque 
L ' d 1 Al L . l'Allemaane, alors tfUe ses plans !lais, depuis lors, ce qu'est un récidivis- b1 

annexion e ' scce- orr•i- 6"" te et comment il se forme. Ainsi que nous l'avons annonce ~ llotre 
l ' l · d F · d militaires traversent une période t t" J 30 par ... ne, expu sion es rançazs e ces Un malheureux jeune homme, a la une augmen a 1en e paras lY. .. ,, et 

provinces et la visite de M. Laval de stagnation. suite d'un caprice quelconque du sort, a éti' introduite sur le prix du pain·.1 i · tio 
il Berli·n ont attiré à nouveau l'at· On ne saurait nullement exclure que commet un délit ; ou encore, il est ar- puis hier malin, le pdn qui ét•0

1 
..t t n a 

d 1 · 11 S t · d • 1·> t ·t l r 1>arda · t M z k · S cette activé iplomatique soit a con~é- rêté sous l'inculpation d'un de"lit dont , ps r. se ven a ' ps r. c .. tentzon, consta e . e eriga er· ., t 
q11enée de l'insuccè!I de l'activité mili- on le croit coupable. E.n prison ~es ras. lill e m 

tel, sur l'accord entre la France · L · d d 'b t d ' 1 E ê t d t I qo• taire. e pro1et e e arquemen ans compagnons de cellule auront tôt fait n m me emps cepen an , n .0,. 
t l'All 1 ·1 l · ' · · 1 · · • t d d · · b"t 1 • 'J'oratl f! emagne. es i es ang asses s est rcve e mexecu a· e lui enseig-ner maints secrets de leur 11 pain su 1 une egere ame 1 ·fcf 

Depuis l'entretien entre M. Hitler et 
1 

ble et .le bo1?bardeme~t. impitoyable de 1 ar~. Pour. pe,u qt~'après sa relaxation, il J~squ'1ci •. on ~mployait po~.r la pa~;j;e,: 
le maréchal Pétain rien n'anit trans-, leurs villes n a pas brise le moral des !!Olt tente d appliquer les nouvelles cho· tlon de .la larme d,. prem1ere qu tP 

' ' A 1 · ·1 l' f · t 1 •·1 · désormais on v rDéla ge e cer pin• de part et d'autre au sujet des con- ng ais : 1 a ren orce au con raire. ses qu 1 a apprises, son compte est . , . n un 
ditions auxquelles l'accord avait été réa· Dans ces conditions, l'e.poir de l'Alle- bon., . . . . . lprop~rl.1on 1 de farine extrn. dét,r' 
lisé et cette question avait constitué une magne de terminer rapidement l.i guerre Dautre Jllarl, 11 a ete rnscnt dans les _Yo1c1, d autre part,, les facteurs 
énigme. a été démenti. livres de la police. Dt:s qu'un délit, dans mmants de la nouvelle hnusse. ' 

D'après les dernières informations qui Or, ainsi qu'on l'a prévu et que les le fPnre de celui qui lui est reproché est 1 L'Oifice des Pro uits de la Terr~ 
ont transpiré, M. Laval s'est rendu à faits l'ont démontré, l'Allemagne n'est commi~, on se demande : Qui donc: livrait la farine en gare de Hayda 1" 
Paris, il y a près d'un mois, en vue de pas en mei.ure de !'Outenir une guerre pourrait en être l'auteur ; on consulte\ a commencé à la livrer à Derince. ~ 1 
s'entretenir avec M. Hitler. Le maréchal longue. C'est pourquoi, il lui a fallu re· les listes. Et notre jeune homme est re- est résulté un supplément des fra1' 

PHain et les autres membres du cabinet courir à une autre solution. Le voyage cherché, arrêté. ~ trnnsport de 10 p3ras pnr kg. ~ 
n'anient pas été informés de cette ini- ae M. Hitler jusqu'aux frontières des - Allon!I avoue, eomment t'es-tu D'autre part, l'augmentnti0n do

1 
, 

tiative. A son retour, M. Laval était Pyrénées, ~on entretit:n avec le maré- pris... ' des combustible~ comme aussi cel e i 
porteur des propositions de M. Hitler chai Pétain, les allées et venues des mi- Et si, par malheur, au mor:aent où le prix de la nourriture des ouvriers •( 
et il s'est efforcé de les faire accepter nistres des Affaires étrangères allemand nouveau délit en question a été perpé· l'indus~rie du pain ont ~mené une ~ 
par le maréchal Pétain et de convaincre et italien, la convocation à Berlin des tré, il se trouvait aux environs des lieux mcntatton de 10 paras egalement du 
et dernier de s'entretenir avec M. Hi· Pré~idents du Conseil et des ministres où il s'est déroulé s'il ne peut pas pré-1 de revit' nt. fi' 
1Jer. dei Affaires étrangères des petits Etats, enter un alibi, le' voici qui est envoyé 1 .~nfin, 1'1~d_ionct.ion à la

6 
fa
5
rinet d~t~· ~ •sée 

Lu offres de M. Hitler étaient les sui- le voyage secret à Berlin du roi des d'un poste cle police à l'autre. ~1ere qua i~e, qui coù~e , p .r5. ejtt' \ 01 avi 
vantes: La France cédera à l'Allema- Bulgares, qui rappelle les romans d'a- D'autre part, qui done engage à son ? une certaine proport~on de fanne pDI t1-is à' 
pt·, à l'Est, l'Alsace-Lorraine et,au Nord, ventures, les efforts déployés en vue de senice un récidiviste ? On exige un a 7, S ptrs. le kg. a egalement eu I' ~ A , 
la Flandre; la frontière ainsi constituée donner l'impres~ion de l'existenci> de certificat de bons services c'est bien effet une augmentation de 10 par•' fri 
sera la frontière définitive entre le!! deux rapport:ii étroits avec l'URSS, voire difficile de s'en procurer u~, dans le cas prix de revient du kg. de pain. "" 
pays. L'Allemagne ne demandera pas d'une alliance secrèt~, so•t autant d'in- qui nous occupe. Tout au plus le réci· Au demeurant, on estime que la ·tif 
autrl" chose à la France, en Europe. dices et de preuves des solutions que diviate pourrait-il i.olliciter un c certifi- joration n'est que provisoire. Le ll~jo' 
L'~mpire africain français ne sera pas recherche l'Allemagne. cat d'amélioration de sa conduite >. Et tère compétent étudie,en effet, l'adoP~ Il 
touché. La France cédera seulement ln On voit donc que, suivant une ex· qui le lni délivrera ?... d'un nouveau type de pain, dont l'd 6' 'ttu 
Somalie française à l'Italie; cette dernière pression à la mode, l'Allemagne se dis- Comme le triste héros des c Miséra· sera étendu au pays tout entier. Le ~ b pa 
aura ainsi Diibouti et la voie/errée.L'AI· pose à tenter une c offrnsive de p!iix > bics • , le malheureux est marqué au 1 veau pain sera à 86 °o de rendefll;.-' \tg avi 
leniagne libérera graduellement les pri- sur une grande échelle. Et. elle ne veut front. La civilisation àe notre siècle 1 Et son adoption rendra possible • hom 
sonniers français; elle aura une partici- négliger aucun point qui permette à D'admet plus le sceau au fer rouge ; réduction de prix. ~ \ t\llsa 
pation aux entrepri!!es bancaires et indus- cette offensive de réusir et de terminer 1 ·· ·-••"':!"' =· ·-· .. · · ' - · __ _. ........ _.--.. ~·=" eu•...,.. dt n. 
trie!les françaises. La flotte française ne la guerre. La c e' d. t . peti 
1era pas touchée, mais, pour la Pourquoi la guerre a-t-elle tdaté? Par 0 m 1 e au X ce n ~On n 
durèe de la guerre, les navire!! de guerre mite de l'invasion de la Pologne par Il de 
allemands et italiens utiliseront les ports l'Allemagne et de l'intervention des puis· actes divers a ra 
français de la Méditerranée et de l' Afri· sances occidentales. Pouquoi ces der- ,lique 1 que. nières sont-elles inten:enues ? Parce- i. "L·i· 

quelles avaient donné dei; garanties à la POUR SE FAIRE faiteur• inconnu avait disparu. ,V l• l 1 

Ces propositions, la dernière surtout, Pologne. Au nom de quels principes SOIGNER GRATIS Le provincial comprit alors, mais a Ier• ,. bÎ ~mira 
n'«:nt pas plu au maréchal Pétain. Si les avaient-elles donné des garanties ? A ce Ali M"ndelin, de Bodrum, était venu à lstan· ment, le piège dans lequel il ve11ait de 1011' pli ,ltitnen 
flflttu allemande et italienne utilisent propos, il convient de rappeler la poli- bul dn fond de sa pro>incl' pour 1e seigner. Notre Et il e'>urut aviser le poste de police Je lllbow 
If'~ ports français, les Ang ais peuvent tique étranae· re qui était ~uivie par l' Al· homme •ouffre cie l'estomac. proche de 1a rnénventure. "" t.· 

· hl. "t 6 
,. "'ent '-ombarder ces ports, ce qui o igera1 legne dura11t la période qui a précéde Avant·hier, il nait quitté le petit hôtel où il Or, pour naïf qu'il soit, il n'en avait pa•,. 1 t 

la France à déclarer la guerre à l' An- la guerre. lore pour ~e mettre en quête d'un médecin. Cam· di•tingui:. et retenu très netttrnent les tr•i~ ~I tnre 
sleterre. Ayant achevé l'oeuvre de son unifi- me il errait à traven la rue Catalotlu, lis11nt l'inconnu qui vcnnit è'altuser de sa boone fot~ ~ la rna 

Mais il fallut exposer la situation au cation nationale et ayant porté sa pré· les en1eigne1 des médecin• l't fort embarrassé il eo a donné au: •r~ots une description 11 ""' annon 
cabinet. L' Ahtcien,le gélléral Huntzinger, paration militaire à un de2ré sans pre· pour faire son choix, un inconnu l'aborda anc c:isi. qu'il a été fadle de l'identifier. C'est "" 1. t.. 
s'or posa à ces propositions. Les reven· • édl"nt dans le monde, elle est passée à beaucc.up de sollicitude et lui offrit 1pontané· taio Bekir, de Kir~ehir, particulièrement ·~ ~. cl I 
.lie<- t ions territc1 i.:i.!es lui semblent modé· } 'application des principes contenus dans ment de l'aidl"r à trouver l"adreue qu'il cherchait. en ce genre d'opérations. L'homme a été te 1" \it . • • 
rées •, n.ais il s'oppo~~ à l'utilisation des cMein Kampf> ·, elle n'a plus reconnu le Le converution 1'enrarea au1~itôt . Quand il vé: il a fait des avi·ux comiilets. Et Ali a td

1 ~ .... eté a 
M ~1 raute' po1ts par les All1•n.: nds. . Laval et droit de vivre aux petites nations et elle 1ut le !tut de la vuue d'Ali en notre ville, le •é 590 petit pécule intact. fi' t b 

l'a•iiral Darlrn s't'fforcèrent de con· a tnlrepri'I de faire de l'Europe une quidam, très 0Lili1eant décidément, lui lit cette 11 . . .. 1 h h 't 1 . ,, 1 Ill re 
l b b . I M . l d. ) , . _, a )Ure qu 1 oe c erc era1 p u1 a L•f ' 11.ltioua I 

vaincre es mcm rts u ca 1r.r • ais a immense colonie expkitee au profit de ec aration 1na1ten .. ue. · · C 1 f ·11· 1 · û p cJIF'.,,, ' 
d 

1011ner gratis. e a a al 1 u1 co ter tro , • Il b' 
aa1' orité se rallia au point <le vue u 200 millions de paysans allemands. L' An- - Tu m'a• tout l'llir d'11n homme qui tieDt à E . 1 f b. · '" la_ h a t pu11, i aut 1en que cH pa11vrt1 ~ ~e 
•é11éral Hunlzinger. aleterre et la France, comprenant •a r- 1es .sou•, et tu H hien raison d'ailleuu. Je ne . . ttl"' it et • e r vivent a111~1... ~ lt . 

On annonça alors c,ue fo maré .:-hal faitement que l'asservissement des peti- Yeux pas que tu te ruiaes à payer des frais cie PLAISANTE-
111

, t,.
11 

me 
Pétain avait accepté t~e coll~bor cr :l\ t:c tes nations St"rait suivi par celui des médecin. Je tt· feroi• 1oirnn trafü par un doc· Fatm:i ut âgée de 50 an• biea sooné•: 'JI d~ 5use 
les Allemands sur le plan écoriur.ique et grandes, ont el>timé qu'il n'y avait pas teur que je connaia... de nomltreux enfants et pctih·enfanb. Or• fi ~tiètc~~·l 
l'en pas!!a sous silence les autres propo- d'autre solution que de cemmencer la On imarine la joie et la rratitude d'Ali. n'en est pas moio1 fort jolie femme et "" fi' "t t 
'!litions. C'est alors que M. Hitler, sanio guerre au moment où elles disposaient - C' .. t Dieu qui m'a fait vc.us rencontrer· firtlle capoble de faire dei conquêteir. Eli• • ,/ t~ ria 
atkndre davantage la réponse de la encore des moyens de se défendre. Con- comment pourrais-je reconnaitre votre amabilité récemmeat la connaiisance d'un raillard d• :.i... 1 ~t ~n 1 
France, passa à l'application de ses de- tre le princfpe de la force dans les rela- à mon égard? tfUe 18 ans, un certain Sabri. Et tout •• \t d;57 
mandes : il expulsa les Français de Lor- tions internationales, ellu tilnt proclamé L'int"onnu prit un petit air né1ligeant. ce fut pour ce dernier 1 .. cuup de foudre• f ~ l•~ la~~e 
raine et precla~a l'annexion de l'Alsace· c~l?i. dC; la lutte pour le droit et la - Maie c'ut la moindre dei choses, voyon1... Il comm nça à fréquenter asaidûment ',il tq . 
Lorraine au Reich. 1 c1vil,1~att~n. . . A Et l'on partit, bras deamu• bru de~~c.u1.comm,. chu elle, à KG1irnpu4a, rue lplikçi firin. L• ~ t d~I~~ 

Un des points qui retiennent l'attrn- 1 C. est ,1a un fait 11ui ne pe.ut etre con· de vieux ami~, vers Il" 1énéreux praticien qui qHfénaire, flattéo uaa .Ioule par J'adrnira
0111

, 

-:tien, en l' eccurrence, est la situation de 1 teste : l Allemagne est . e~trf e en guerr.e devait prodiru•r à notre provincial des auina ou•- de ion jeune ami, le retenait volontiers I• 1 

S f • e un ~se 1 I" 1 .J t ai 1avant1 que gratuits. 9 ~ ... l'Italie. La seule omalie rança1se ne comm ag-~e. .ur qu . . ,;~~re e ca~o~ L'autre 11uir. Sabri arriva chez. Fatma sa• ,,.,. 
et 1 ol a ne d d En t"oun de route, Ali eut un mom•nt d'hé11i- •• .~et la satisfaire ; elle a to.ujours r~ven: a par e on. e, e.ci e a conquenr tatiton. lement ivre d'am ur, mais ivre 111rtout ,rtl' 

èiqué Tunis, la Corse et Nice. Et 11 lui le mo~de, les demo~ratlts, en tant. que - Voyez.·~cus, avoua+il à 100 ltienfaiteur in- Il o'en fut pas moins reçu ... à drap• ellf 
faut t!eS territoires pour être maitresse championnes des lois .. ~ora.les qui s~nt oonnu, j'ai ~ur mai 850 Ltq1. Si en m'auscultant, comme diuit feu Willy. . I•"' 
d~ la Méditerranée. On peut donc pré- la ,fondement, de la ~iv~hsah~n. ~e n est le médecin 1'aper,oit que je 1ui1 en poue11ion Ouelquea heures aprè1, un coup de fe" ~QI' 
v«>ÏT que l'Italie n'a pas dO être satis· qu au nom ~ u!1. pnocip.e eleve ~e ce d'un tel montant, il Hra difficile de lui faire ae· 90udain, mettaat tout le quartier en·t111•i.,_,;c 
faite de constater que 1' Allemagne est gen~e que 1 opmio~ publique a~rla~se a mettre que je 1ui1 indi~eot. ,·était-il paué? Simplemeol ceci: fatlJ\a "'~ 
dispesée à faire la paix avec la France P? e.tre, fa~o.rable 3 ~a ruerr! •. Si!au1ou r· - Qll'à cela ne tienr:e, répondit l'autre. Le de paHer de vie à trépH, ayant reç11 voe 
.à de pareilles conditions. d hui,. l ?pmion publique •.mencasne as- moment •cou, vous me pauere:t vetre pertefeuille, de revelvor dao1 le ventre. _,r' 

).lais, ent'retemps, la situation de l'lt11- sure a 1.AIÎ leterr~ une .~s,ista~ce de tout et tout aera dit. Saltri, qui a été arrêté, affirme qu• I• 
lie est devenue fort délicate. Et elle ne gen~e'. sst.e 6

• val iusqu a en~iaager ,u
1
n
1
e La ael11tian était évidemmeat excellente. de fatma a été puremeat aceidentell•- li•"' 

1 1 • a ses an participa ion a a auerre, • e~t qu e e f 1 1 _, '- d N .1 d' L t.a ,....,t p us sou ever a nouve u - 6 iaa e111e11t, et .. e11x 11om111ea •'arrêtèrent e· - ow• plaiaantio111, a-1-1 1t. a 
'r.-n • . E d' .11 t est convaincue de ce qu la cause dé-
"CJennes revendications. t, a1 eurs,cet e f d l'A I t t .

1 
. vant la porta è'ao immeuble à appartement• où partie tout a c<rnp... ,.1 1 I 

-situation de l'Italie a induit le maréchdal s:~ré~~ par ng a erre es • evee et firurait l'ensei~ne d'uo lllédecia. Ali Mantlelin A cela ao lui répond é"fidl'm.,rnt 11" ',,t ,, 
Pétaia à adopter une attitude plus rai e 1'Pmpressa de remettre ion pertefeuille à toll ltiea ci'awtres plaisanteries au:tfuellea • 11 P I'' 
~ l'érard de l'Allemagne. La seule raison pour laquelle les pays nounl ami et il entra daa1 le hall. livrer entra amant et maitre re, rnoin9 dao 

Bref, on voit que l'offensive diploaa- neutres font auiourd'hui àea Yoeux pour li y entra seul cependant, l' .. tre s'étant arrê· reusea et certaiaement plus arrëal.lr•· . ..,.. 
ique allemande a échoué tout aussi bien le succès de l' Anrleterre réside ég-ale- té à la part• peur y lire une iascriptioa. L• lec· Le 1ultstitut M. Ziye Yarz.iran, a entr•P~ •• 1 

•ans les Balkans qu'en Europe occidentale. ment en cela. twre fut lonf'lle. q11ite. Le médecin·lésri•te, Dr. Ener Kat• 
{Voir la suite en 3me JHl,e) Impatieaté, Ali retouru Hr see pH. Sea •!tien· auc.rdé le permi1 è'inbwmer. 
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Communiqué italien Communiqué allemand Communiqués anglais 
~t Le bilan di.J bombardement taques grecques et contre- La guerre au commerce man-

~ ~!taques italiennes sur le front time. - Un convoi anéanti ou ae Southampton -- Morts et 
·~ res. IXe et XIe armées. -- L'a- dispersé. - Les attaques aé- bli:-ssés en d'autres villes 

le ~labon italienne coopère avec riennes contre l'Angleterre anglaises 
aroil qb troupes. ·- Un "Blenheim" Berlin, J. A. A. _ Le haut commaD- Londres, 3. A. A. Communiqué 
ra~ ~ attu .-- Un croiseur anglais dement df>S forces armées allemandes dei minist1•res dt' l' Air et de la Sécurité 
de ~ rpillé.--La guerre sous-marine. communique : intérieure : 

lisJ" ~IJ~lque part en Italie, 3 AA. - Lei sous-marins allemands se sont Pendant les récentes attaques aérien-
~ ifl' 3rnmuniqué N~ 17? d~ ~uar~ier géné- livrés avec succès le 2 d~cembre à une 1 nes c?n~re Sout)iampton: l~ nombre 
r i~ A. ts forces armees ttaltennes · attaque contre un convoi de vapeur~ des ;ichmes ,?e ~ut pas ele~e ~n com-~efr ttaques grecques et contre-attaques en route vers l'Angleterre. Le convoi paraison de 1 echelle des operahons. Il 

u· Ill. ll()tre part sur le front de la neu- a été dispersé. Quoique ce convoi fût est établi que pour les deux raids de sa­r V':' l~: et de la onzième armées. Notre très fortement protégé par des croi- medi, et de dimanche, le chiffre est 
~it ' hon a coopéré .avec les troa~es, seurs et des destroyers et en dépit de de 370, chiffre qui comprend les tués 
~O f bardant les voies de communica- la violente défense qui est immédiate- et les blessés sérieusement. 

et mitraillant les positions et les ment entrée en action, 15 vapeurs àe Hier, peu après la tombée de la 

3 - - BEYOGLU 
~ 

(Suite de la 2me pa9.'e) 
Tous les efforts que déploie l'All!ma­

gne sur le plan politique, tendent à ar­
racher cette arme des mdns de I' Angle­
terre et à supprimer ses buts de guerre. 

Si les petits pays , dont on •lt·dare 
vouloir défendre l'existence et la liberté, 
font cause commune avec 1' Allemugne, 
s'ils décident de vivre avec elle, s'ils 
proclament qu'ils n'ont nullement à s.e 
plaindre d'elle, le gouvernement an '!'la1s 
ne se trouvera-t-il pas dans une situation 
curieuse ? L'opinion publique anglaise 
ne se demandera-t-elle pa<.1 alors : Pour­
quoi faisons·nous la guerre? 

Ce plan comporte beaucoup de points 
faibles. Si même les petites nations 
ploient le cou sous le joug de l'ordre 
nouveau rien ne nous démontrera que ce 
sera là le résultat d .. leur volonté et de 
leur désir. Un véritable accord ne peut 
être conclu qu'entre des nations indépen­
dantes et libres. C'est parce qu'elle le 
sait que l'Allemagne chercheà à sauve­

. "éhicules ennemis. Nos formations plus de 110.000 tonnes et le croiseur nuit, des bombardiers ennemis ont at­
~nes. on~ bo~?a:dé l~ Fort-Neuf l auxiliaire de 17.000 tonnes "Cale~onia" taqué une ~ille cians l'o~est de l'An­
~ ob1ectif1 m1hta1res a Corfou. 1 affecté à la protection du convoi, ont gleterre. L attaque continua sur une 

I• Médbitetrtraneéne floamriemnet9aleu,n na::: été torpillés et coulé~. n1e~t ptrobabt~e 11 
as:e:i:. graUnde ~cth~l!e ju~qu' i:.d~eu avda

1

• nest ~-=-~.~--== J_ V~If4._ .. , .. N __ , ~ 
"' a a a u, • que deux autres vapeurs a1San par 1e m1nmt. n cer am uomore incen ~ ~ 

~ lype "Blenheim.. do même cou voi et d'un dêplaoement furent provoqué et des dégâts impor- 1 f h • -f q~ tttdant la nuit entre le 21 et re 2s total de 16.000 tonnes aient aussi été tants furent cai.:sés à des maisons d'ha- Un seu ea re 

garder les apparences. 

~ .'"'bre, un de nos submersible• eu coulés. bitation et à d., c•nst..,ctiono pub\i. de guerl'e, 
JI' ~Îi•e dans les eaux du canal tle Si· Indépendamment de denx autres va· que• et commercialeo. Quelque• per· un $8UI résultat 
il I ~ • attaq?é et atteint; par un~, tor· peurs ennemi• d'un total global de oonneo furent tuêeo et d'autre• b~es· M. Ahmed Emia Yalman sou· 
pi!! tin croiseur ennemi escorte par 21.247 tonnes, parmi lesquels le va- sées, mais, selon les rapports reçus JUS- ligne qu'au mi~ieu i~e. la n.u.liipli-

le 1 contre-torpilleurs provenant de peur anglais neuf "Victor Ross,,, dé- qu'à maintenant, leur nombre n'e t cité et de la d1oer:.1te de:. t:vene-

; ~t,, traits par un autre sous-marin aile- pas a-rand. ments, il n'g •, en réal1l'té, qu'udn 
.I" 'Il A • 1 tt seul théâtre de guerre : e mon e ·~1 ~ "'frique septentr1ona e, ~ne. a ~- mand, le tonnage marchand total Des bombes furent ausai lâchées au entier. 

r· tnnemie appuyée par l arbller1e 1 détruit par les Allemands, au cours cours des premières heures de la nuit Les envahisseurs ~·étaient p1 éparés 
,.. 

1

'• notre poste de Gazata a été de la journée do 2 décembre, s'êlêve sur leo régions d'East An&lia, au pay• lôp~uem•ot. U. ","ien.t choi•! l'he"'° ~· /tt ~ •sée par notre garnison.• à 160.000 tonnes. de Galles et sur quelque• points ail· leur atteq"e. Il> n arned qu ~n ""'hait: 
eJ.tl' \ 

0

a avion• ont bombardé le poste Ainsi qu'il a été annoncé, de puis- leurs. Peu de déa-âts furent causés et s'abattre comme la foudre sur le.; p~u-
""'1 tlais d'Am-el-Prinz. santes formation• aériennes aUemandes le nombre des victimes fut peu élevé, pies et les subjuguer. . . . r-,, ~ A • l 1 • · Ils ont failli l~ réal.ser. Mais finale-

• "'frique, orienta e es incursions ont poursuivi, au cours de la nuit de quoiqu'il y eut un petit nombre de ment, ils n'y sont pz~ p:irvenus. E~ le urs 
,., i.::••e• ennemies sur Adi·Ugri et dimanche à lundi, les attaques contre tué<. armes se sont tour,eos contre eux. L<urs 
·tif \ ()nt causé des dégâts sans impor- Southampton ; ils ont élargi et accru Un de nos avions de chasse fut per- premiers succès, au lieu de constituer un ~jo' A~. Aucune victime. les incendies allumés la veille.On pou-1 du lundi, mais le pilote eat sauf. avantagt', se sont révélés peu à peu un 

1-JI " "' t un avion ennemi a été F d l' t . . . . • poids. Dans leurs propres pays, les nerfs ,-J \ "Je emma, vait voir jusqu'en rance, ~ au re Des avions enr.emu; isoles effectuerent ui avaient été tendus au maximum sous 
-::. bltn par nos troupes. côté de la Mar.che, les exploSlon• pro· aujourd'hui quelque• vols au·dessu, de 11. promes>e d'une guorre coude com· 
-; \ t& avions ennemis ont lancé quel- vcquée~ ëar.s les dépôt~ et les quar-

1 
l'Est et du Sud-Est de l'A~glcterre. 1 mencent à , se dét~ndre. Les nalio?~: 

\ • hombu sur Naples et sur Augus- tiers c.u port. La faiblesse de )a Quelques uns de ces appareils survo- q•1and elles s.aper~otvent que les Sl!c~1f1 
""' d d' • ' t • 1 • 1 • •t• 1 • • 1- lces qu'on ex1ae d elles ne sont pn~ JUS· ""lisant es egats sans impc.r ance àefense ang aise a accru a securi el lèrent la région london1er.ne et a- .,. . d 

6 
li . t , lio me 

d • • - • • Il • t ti 1es, quan e es vo1en qu un m t petits incenaies auss1tot ma1tr1- avee laquelle les avions a emanos on chèrent des bcmbes aux alentours de 1 joue avec leurs destinéts une parti e inu-
b On ne compte p~s de victi~e~. P._!1 effectuer leurs bombardements.;, ' la capitale. Des bombes furen~ égale- tile, pour son seul plaisir, peuvent, d 'un 

Il de nos submersibles rentre a sa Des aUaql!es à coup de bClmbe2' ont ment lancée& sur le Sussex et l Angle- moment à l'autre, présenter un revirement 
.a rapporté avoir coulé dans l' A- 1 été effectuf.es également contre Lon-1 terre Orient ale. Les àégâts furent lé- total. 

,Uque le 28 novembre le car~o an- dres, a1·1 mi'ngham et Liverpool. j · b d · f t t't Il a suffi d'un seul jour pour r1•1e la 
gers et le nom re e v1c imes es pe 1 . France entière, qui cl'iai t < Vi\ e ( .ame-l• ''Lilian Meller", de 5.000 tonnes: j La .foEe de minu devant les ports L'activité de la R.A.F. lin? >, crie c A bas G~melin? '· Ceux 

A.tnirauté britannique a ann?nce ,, anglais a été poursuivie. Londr~11 , 3.-A .A.-Communiqué du m1- qui ~e sont trouvés en Alleall\gne, lors 
.~tnent la perte des submersibles De jour, l'activité de nos forces ni!>tre de 1' Air: de la dernière guerre, à la veille de l'ar-
11'1b t "T ' d C b ers1'bles d · mistice, savent que le flays s'est endor-. ow,, e r1a ,,. es su m aériennes s'est limitée à es reconnais- Au cour.. de la nuit dernière, des 
~-· Il d · 1 mi un soir dan~ sa discipline habituelle, lent en Méditerranée. s o1vent sar.ces. Au cours de ces vols de recon- avior:s du corps de la défense côtière convaincu de la victoire ; et, le lende-

• tnregistrés parmi ceux détruits naissance, un vapeur a été coulé au attaquèrent des navires au large de la main, tous les nerfs ont fléchi, tous les ·~ • 
1

~ marine italienne, selon ce qui a 1 Sud-Ouest de l'Irlande. côte norvégienne. Un coup direct fut fronts se sont effondrés. Et l'on a vu 
-, ,~tlnoncé par les bt:!letins précé- j Au cours de la nuit du 2. au 3 .. dé· enregistié sur un navire. Une grande avPc surprise, avec effroi, le $pectacle 

-" ,. f de toute une nation affalée, à tcrre,com-rr. lt. • • 1 cembre,de puissantes ormat_ions aerien- explosion et un incendie se produisirent, ~ 'l me un re-ss<>rl brisé. ~ Gt <. 1. r. - La perte du R~m~ow ne• allemanc!u ont attaque un port de aprè• le bombard<ment des quais dan• Jamai> autant qu'aujourd'hui, le mot 
t ~lll.eté anno~cée ~ai· un communique de ! la côte Occidentale anglai1e. ! les ilea FeJ'e. de ShakeNpeare n'a été vrai : < Etre eu •tauté britannique en date clu 20 . . • · · 1 · . · l 

t ... b 1940 C · · · Les mcurs1on1 de 1 aviation ang aise Hier un autre avion du corps de la ne pas êhe ... Telle est la question > .. , re . e sous·marm, ams1 . . • Q , t "f t •· 
• 

11
ous l'avions précisé à l'époque, se sont limitée• au cours ~e la nui~ a défen1e côtière réussit à enrégistrer un u un craque1J1en se mam es e, n un-

111 lin ba"t'1ment de 1.475 tonnes en a'es attaques contre certaines parties coup di'rect sur l'arrière d'un navire porte où, et vous verrez tout !>'effon-
~ drer comme un bas dont une lllnille s'est •it e et 2.015 tonnes en plongée. Il du territoire occupé. ennemi de ravitallement au large de brisëe. fit alors paHie adve!"se passera 

4,.ltzné d'un canon àe 102 mm, de~x Un avion allemand a été perdu. la cê.te norvégienne. Des avions du à l'action fulminante. 1
lleuses et de 8 tubes lance-torp1l- 1 · • 

lt~e 533, dont six à l'avant et deux à De source ang. aise, on . p~e- corps de bombardement attaquèrent la 
~he. Il datait de 1930. cise que le cro1seur-aux1lla1re nuit dernière la base de sous-marin• 

~D~M ,-=~,c~ 1 t· '1',.iad était un sous-marin neuf, coulé n'était pas le"Caledonia" de Lorient. Dans toutes ces opérations, 
1 t~ en 1937, déplaçunt 1.0~0 en •~rf~- Londres, 3. (A.A.). - Reuter commu- aucun de nos avions ne fut perdu. 

. 1.575 tonnes en plongee. li etatt nique : 
: _...... SabGh f oata:.;1 • ~ 

~cl' un canon de 102 mm. et de six f Le Haut· Commandement allemand fit 
l·~ lance·torpilles. 1 une gaffe dans son communiqué d'aujour­
t quipage de chacun de ces bâtiments 1 à'hui. Ce co.~~uniq~é pr~tendait que < !e 

de soixante hommes. 1 croi,eur aux1haue britannique Caledonia 
LE COLONEL TRIZlO 

1 
de 17.046 tonnes~ avait. eté co.ulé par un 

~ sous-marin dans 1 Atlanllque hier. 
t' ~olonel Trizio dont le communiqué A ce propos, on fait remarqm•r qu'il 
1'tl italien d'hier a annoncé la mort est vrai que le Caledonia a été coulé, 
tant était un officier d'état-major 1 mais il y a six mois de cela. L' Amirauté 1t,~~llit. tenu. le ,cou~s sur 1 .. ~ ~t"rvice'I britannique l'admit . le 14 _ïuin lors~u':lle 

tr ln111or a l lris:1tut s1·p· ri<'ur de '4nnonça ln perte, a la suit~ Je . l ncl1on 
li1 t.' Il avait été dccore à la valeur d 'un sous·marin, du navire de S.M. 
'•re durant la a-uerre mondiale. Scot:>iown, lequd était autrefois le pa-

Théatr e de la Ville 
Section dramatique 

Bulunmaz 
u,ak 

Sectionde comédie 
Dad1 

quebot Caledonia C':t. do.nt I~ .tonnage 
é tail bien celui aoune au1ourd hui par les 
Allemands. 

Toutefois il convient de faire remar­
quer éiale..:ent que l'agence o~~icielle 
d'i nfermations allemande a publie une 
cerrection du communiqué du Haut­
Commandemant, correction annula~t. le 
nom Caledonia. Après cette rectifica­
tion le communiqué prétend simpl~ment 
qu•.,' un croiseur britannique de 17.000 
tennes enviro 1 » a été coulé. 

Communiqué hellénique 
Combats en cours sur tout 

le front 
Athènes, 3. A. A. - Communiqué of­

ficiel du haut commnndeme:nt des forces 
armées helléniques No 37 publié dans 
la soirée du 2 décembre: 

Ce que souffre la 
malheureuse RcLn1anie 

M. A bidin Dafler ,.efaf ! les é•é­
nements de ces dernières semaines 
en Roum•nie. 
Les récents assassinats s'insp: rc it du 

désir de ne pas laisser subsister dans le 
pays d'autres dirigeants que ceux <le la 
Garde de Fer. Alors il sera plus facile 

A l'aile 1uucho d11 frout • 1 "'~ trc np"'!i • J' f!s •iervir les masses demeurées liana 
qui avaueent pl'l1·ent "'UU" : •u · io.:u ht \.·hc:f:1 et de les entrainer où l'on voudra. 
route menant de Saut1-(luanu1ta à Ar-1 Ainsi l'_ord:e. nouvea~ ne s~~a f'~s impo· 
1yroea•tro. sé de l exteneur, mais de l 1nterieur. Et 

A•tour de Premetl, no• eo11tiugent9 les appart"nces seront sauvées. 
eeeu.,.rea.t d" noavelles pesltloofi, Ua Si le no1n est l' c ordre nouveau •, la 
aom~re eoalildérable de prlsonnlen et ch•se qtt'il exprinae est très ~ncienne. 
toute ••rte de matériel avec qaatre ea- Tout en faisant des voeux pour qae la 
non• te.mb,reut entre uos malu1. natien roumaine puisse se débarrasser un 

&11r Io• weutagn•• d'Oatravltsa, ao1 ••ment plus tôt de cette catastrophe, 
attoq1149s beareuae1 dlspersèreat tle1 neus ne peuvons nous empêcher d'ajou.­
eoutln1ittnts eauemls. Nous Ume• prl· ter qu'il ne saurait y avofr d'exemple 
ioanlcn des efffelera et des soldats. plus affreux et plus instructif de ce que 

Au nortl de i'ugradetz, le cembat eeo- la soumission et la reddition n'ont ja-
tl fa orablcmeot. mais sauvé un peuple, mais ont, au cen-nue v . . 

traire, arirave son sort. 



le mc.uvement de nos ~xportations 
~ L·rndi, on a e nbirqué en notre ville, 
pour dt"i <le.~tin ltion5 diverse:;. prè:; de 
254.000 Ltq~. de marchandises. Notam­
ment d-:i pe:iux de mouton<i et d~'I bo­
yaux 0•1t étê dirigés sur la Suêa'!; des 
tapi , d~s noise .t~'I décortiquées, du co· 
ton ~ar !a Suiss ; du sé~ame et des noi­
sette!, d •cortiquwes également sur la Hon­
grie. 

0.1 cocntate c.;s temps derniers une in­
teos1ficntion de, expéditions destinêe'I 
à la Pal•stine. Parmi les exportations de 
la jo•Jrn ··e de lundi figurent des elives 
et d.1 p.)isson à destination de ce pays. 

Lell exportations effectuée5 hier se 
aont élevées à 209.000 Ltqs. Notamment, 
du paisson frais et salé a été expédié en 
Tchécoslovaquie et en Grèce, du <la­
kerda> (moyennant des devises libres) 
en Palestine, de" noi,ettes décortiquées 
èt d::s bo;,·a:n: en He>ngrie, du sésame et 
des f 1bres de lin en Angleterre, du mil­
let en Suisse~ d11 coton et âe l'orge mo· 1 
yennant des devises livres) en Yeugos­
lavie. 

Nos relations commerciales 
avec les Indes 

L'Union des commerçants des Indes 
Orientltles a f~it demander des échan­
tîllons de n'os articles d'exportation en 
vue de d~velopper les relations com­
merciales entre notre pays et les Indes. 

Lv prix d'un ban mit-

de placement qu'offre notre marché. 

L'! poête Nllbi était trè> taquin. Un 
b~an jour, ea trav .rsa1t le D1variyolù, à 
Istanbul, il r~n:: •ntre uri quidam, q 1'il 
avait CO:lnu d 11~ me ville d'A'latolie. 

Les conséquences d'un malentendu L'aip!:t m ~t'ah e d'! C!t h-,11•1r, q11'il 

d avait vu a11trdois chns une situation flo· On 'le souvient qu'une cargaison e 
fer venu~ d'Amérique à l'intention de la risnnte, attire SGn attention. 
Turquie avait été débarq iée par erreur - Hayrola, lui dit-il avec intérêt, que 
au Pirée. L'ag-t!nt de la compagnie hel- fais-tu ici ? 
lénique qui s'était ch:\rgé de cette tran· - Je suis ve:lu visiter la grande ville. I 
saction et à qui incombe la responsabi- - On ne vient p;\s ici rien que pour 
lité Cie celte confu,ion, un peu singuliê- voir ce, rues b:>ueuse-1 et encaisser les 
re, on l'avouera,tout en consentant à di- bourrades de, J~nis~aires. Quelque a•1tre 
riger sur notre pays des marchandises vent doit t'avoir jet7 à l'ltanb11l. 
qui nous appartiennent prétend nous 1 Le bonho'llme soupire et avoue son 
faire payer en dollar les frais de port'du infortune : 
~i~!e. Comme toutefois la .. monnaie. of- - Oui, et quel vent 1 Dè; qu'il s'eit 1 
f1c!:lle, dans le port ~a Piree, eqt, JUS· mi" à souffler, il a e1nporté tout, maison 
qua ~reuv~ du contr~tre! _la ~rac~rae, on et b:>11tique. Il n'a laissé ni argeat, ni 
n~ v~>1t guere .qu~lle J?5hf1cabon tl ~our· mobilier. Et corn:ne tu le vois, je suis 
r~1t mvoquer a l appui de cette praten· arrivé ici à moitié nu. Voyons ce que 
h,m, Dieu me r~serve encore 1 

ETRANGER Nabi prend en commisération cet 

La fabrication du caoutchouc 
artificiel en Bulgarie 

Sofia, 4. (A.A.).- Le iournal du soir 
< Vetcher > s'occupe des projets de fa­
brication du caoutchouc artificiel en 
Bulgarie et annonce que des projets de 
loi seront élaborés à ce sujet. Toutes les 
matières servant à la fabrication du ca­
outchouc seront exempté~s des impôts 
communaux. 

Les relations commerciales 
italo-bulgares 

homme dont les affaires avaient mal 
tourné et décide de lui precurer une oc• 
cupation. Mais il veut lui ménager une 
surprise. Après s'être informé de son 
logement, il s'avise de plaisanter avec 
lui. 

- Camarade, lai dit-il, nous sommas 
ici à Istanb11l. Un morceau de pain est 
olacé dans la gueule do lion. li n'est 
pas facile de le saisir. Nous-mêmes nous 
n'arrivons pas à avaler une soupe chaude 
sans frapper à plmieurs portes. Ouvre 
donc l~s yeux, adresse-toi partout. Il n'y 
a pas de sot métier. Au besoin, gagne 
de l'argent en conduisant des chien'J. 
Sinon tn crèveras de faim. 

Notre dêlégation qui avait fait un vo­
xaie d'~tudes à Bassorah avait conclu, 
en s'en souvient, à la possiltilité de dé- Sofia, 3. (A.A.). - Une grande délé- . Le provincial, tout en . se ren~ant 
velopper notre trafic avec les Indes. gation commerciale bulgare ayant à sa compte q~e c:es. paroles .q~1 • se111bla1en.t 

On apprend que l'union des négociants t~te M. Petzeff du ministère des Affairf's des conse1ls eta1ent en reahte une plai-
1en manufactures de Bombay a décidé étrangères, quitta Sofia lundi à destina· santerie, ie f~rmalisa pourt.ant . d~ voir 
•d'envoyer en notre pays une délégation tion de l'Italie afin de mener des ntigo· que ce molla mfluent ne lm fa1sa1t pu 
~ui aura des contacts avec nos milieux dations pour l'extension des rapports une premesse d'assi5tance quelconque : 
~ommerciaux et étudiera la pos~ibi ité commerciaux entre les deux pays. - Nous sommes des hommes, nous, 
. ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 1dit~l. Si nous ne ~ouvons pas d~ bêtes 

• . , . de chasse pour en vendre la peau, nous 
L'anniversaire de la réunion de la cette ann~e n e~t pas un JOUr de bon- acceptons aussi de cenduire des chiens. 

beu.r, mat~ un JOUr ae clouleur pour la Pourvu que •OO!\ paiHions marcher le 
Transylvanie à la Roumanie nation. C ~st aussi un jour ouvrant la front haut nous nous contentons -do 

(Suite de la première page) voie aux droits âe l'avenir. Le <Condu- plus petit 'rain. 
cator• fit ensuite une véhémente critique 

tous les Roumains pour s'unir en une des responsables. Tout en devinant le départ de son 
anle âme. <N'oublions pas, dit-il, car l'histoire interlocuteur, Nabi ne lui révéla pas 

A · l d" l · · l A t l h sol'l pro1"et de lui venir en aide. li le pres e' 1~cnurs, e g\?n~ra n o· ne 'ou li•ra pa~. les coupables que nou" 
t • 1 H. · -=· · · · t · N qûirt:i en le saluant et en lui souhaitant ne;,co t' 1~ . ona ... una part1c1peren a sommes tous. 1 ou~ nous affaiblîmes par h M 

tlne réception au palais d-., l'archevêché, des luttes fractricides et arrivâmes àj la bonne c ance. ais il c;e rendit vite compte 
puis les C?érémo:lies prirent fin par un terrible échéance. Les frontièrent tombè- cle son erreur, car, lorsqu'il lui procura 

d d f·1· d t Pl M" h l l une place et qu'il se présenta à l 'adresse gran ~ 1 e e roupes ace 1c e • e• renl l'une apr~s l'autre, sans que nous 
Brave,héros national de la première réu· eussions essayé de les défendre, car la inàiq:1ée pour lui en donner la bonne 
1 d 1 T l · · R f nouvelle, il dut constater avec dépit a on e a ransy vante aux autres pr1n- oumanie ut surprise par la tem?ête af-
. · · f bl l que son ami de province avait porté eapautes ro>umames. ai ie à 'intérienr, sahs aucun appui à 

1, L ses p'nates aillenr.s. La ''police légionnaire" extérieur. a nation rou:naine, immor- ,.. 
telle, ressuscita toujours de ses cendres. * * 

' est dissoute Aussi je m'adresse confiant aux Transyl- Cet événeme.1t avait vivement peiné 

Me,.credi 

A:t!cal."a, 3 D.5aembre 19·U 

(Cours informatifs> 

Banque Centrale 

CHEQUES 

Chan1te 

Londres 
New-York 
Paris 
Milan 
Genève 
Amstcrda:n 
Berlin 
Bruxelles 
Athènes 
Sofia 
Madrid 
Varsovie 
Budapest 
B11earètt 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 

---
1 Sterling 

100 Dollars 
100 Francs 
100 Lil't'S 
100 Fr.Suisses 
100 Florins 
100 Reichsmark 
100 Bêlp.s 
100 Draciune• 
100 Levas 
100 Peset:u1 
100 Zlotis 
100 P~ng'O!I 

100 Leis 
100 Dinàrs 
100 Yena 
100 Cour.8. 

L'Assemblée de 
L'Assemblée MHicipale 

H session de novembre. 

La réunion du Conseil dts 
ministres en Italie 

Q11elqu1rpart en Italie, 3. A. Ji,,. 
Conseil des ministres 1' assemble• c' 
tin sous la présidence du D~ 
réunion fut consacrée à l'expédita" 
affaires courantes . 

Une catastrophe ferrovltifl 
en Espagne 

Saragosse, 4. A. A. - Mardi 
entre 4 et 5 heures, les expresa 
d~ Madrid et de Barcelone •ot1t 
en collision près de la station d• 
de Lebro. Les lcteomotive5 se soAt t 
téea si violemment qu'elles •• sotl • 
foncées l'une dàDs l'au re et pl 
wagons ont été d!lfllits. J11aq11'i 
compte 2ù morts et 40 ble.sés. De 
r•>He, de Madrid et de Bucelon•• 
ambulances se sont mises en rootl 
le lieu de l'accident. 

• • • 
Midrid, 4. A. A. - 55 perso,..e'...., • ._..., 

été tuées et plus de 8) blessées 
collision des express entre 
Barcelone. 

Bucarest, 3. (A.A). (Stefani). - Le vains, aux saldats lézionnaires, à teus les le poète qui regrettait nsaintenant si 
vice-président du Conseil et commandant Ro11main<1. Je demande aux Traasylvains 1 plaisanterie. Poor répuer sa gaffe, il 
du Mouvement légionnaire, M. Horia de ne pas d.éseo;?érer, maigri! leurs avait fait lui-m;me le tour de taus les 
Sima, a si:né un ordre établissant que souffrances. Nou5 fll.11es les premien ici, <hans> et pensions qui abritaient des 
la <police lérionnaire i., ayant rempli sa nous y resterons le'! derniers, car aacane 1 dlibataire!i et d~s misSre11x. Il avait fait 
mission d'aidt'r le régime légionnaire 

1 

tempête ne peut nous abattre. L'avenir hi•,. dr-; rC'rh~rehe~ à i;c3 amis et con-
dans la phase de transition vers la con· est dur, mais plein d'espérance>. 'n'lio;a'l.;eo:. To 1s 5es -efforts furent vain•. 

"1olidation, cesse d'exister et ne fonction- 1 L'lwaune r~~tai. introuvab:c. A LOUER Grand Apparleaeat 
Mnera plus à partir d'auiourd'hui aans le L'appel à la fraternité 1 At bou, ii'un c~raain temps N.&bi ,9 chambres, vue splendide ur 8 
lays t~ut entier. Ses ~e~l:ires ·~e~ont Le général exp~'la en~llite toules les abandonn:t tout espoir. ' et los Iles, remis à ne11f to111 of 
en~adres ;ans les or~amsaltons 1erio~· mesures prises à l'intérieur afin d'atté- Avec le fatalisme qui caractéri5e les modernes, serre chaude, etc ... 
naares. ous ceux qm se sont. montres nuer les souffrances des réfu•iés tran· Orientaux, il se dit que cet homme cn'a- Immeuble Botter, 

t t hl t d d s la "' Grande rue lstiklal. ap ~s e , capa es seron enca res an sylvains. Il rappela ses visites à Rome vait pas de chance) et tâcha d'effacer 
pohce ~ E~a.t. li restera seulement 1JJ1 et à Berlin où il plaida la cause des ré- de sa mémoire et l'bamme et la rencon­
drganet 1 ~1.te~ieu r .. aux ordres àu comman- nérations futures. Il trouva de la com· tri!. Il s'adonnait· maintenant à ses prQ· 

emen egio~natre >: . / préhen!IÎon, car la Roumanie n'est l'as pres occupations et, de jour en jour, il 
L'orateur fat ens~1te. un .exJ>~se des détestée n'est plus seule. La Roumanie acquérait une plus grande renommée. 

causes ayant .• conduit a la sztuatu~n ac· ne sera pas reconstruite par des paroles, Par une radieuse journée d'été, il f ai-
elle, prem1erement le. ~~nque d hom- mais par le travail, la patience, la per· sait en barque la traversée du Bosphore 

mes de g~aode responsa~ih~e. . . 5évérance, et la justice triomphera. de Beiikta~ à Arnavutlcoy. Arrivé devant 
<L;s lois et les constatuho:is, dJt-11, ~c- Surprise à Budapest la pointe J' Arnavutkoy où le violent 

corderent au peuple roumam les dro1ts courant ne pt:rmet pas comme on le sait 
que. les m;:hodes du g~uvernament lui Budapest, 4. A. A.- B.B.C. : A en l'usage des rames, l~s hâleurs posté~ 
ravire~t. L ame . combattive. ~e la Tran- juger au ton de la presse, le discours sur les quais lancèrent leurs cordes au 
1ylva~1~ fut. meconnae, arns1. que celle du rénéral Antonesco a causé de la sur· rameurs et se mirent à remorquer la 
des leg1onna1res de Transylvanae. prise en Honrrie. barque tout le long de la rive. Nabi, 

Mais, conclut l'orateur, la Transylva- appuyé nonchalamment sur l'!ls coussins 
nie est le berceaw de la nation, de nos moelleux de la litarque contemplait eette 
souffrances et de nos espoirs. Nous Religieux français expulsés scène. Le5 gestes et les cris des hommes 
venons• y commémorer un aete de justice d Th 'I d à moitié nus, qui, au moyen de la corde 
en ce jour où à la tête du pays se trou- u 8I an passée à leurs épilUles,cherchaient au prix 
ve un soldat vivant, dirigeant dans l'és- ~~ de grands efforts à faire avancer la barque 
prit des grands Transylvains, dont l'âme Changhai, 4. A.A.- Suivant une dé· contre le courant, le faisaient sourire. 
annonce la victoire>. pêche de Hanoi, un communiqué publié Au milieu de sa contemplation, il eut 

L'allocution du ''Conducator" par les autorités françaises de Hanoi soudain un sursaut. Parmi le groupe de 

Prenant ensuite la parole, devant la 
loale innombrable, le général Antonesco 
souligna que le premier décembre de 

alléruerait que des prêtres français el quatre ou cinq personnes qui remorquaient 
des religieux ont été expulsés du 'la barque à la sueur de leur front, il 
Thailand après avoir ~té victimes d'actes venait de reconnaitre l'homme qu'il avait 
de violence. vainement cherché quelques mois aupa· 

...L.c~ &:ars214~ 

ravant. A;>rès av<>lr travarsé le o 
Nabi se leva el s'écria: 

- Yah11 Molla Abmefi, est-ce,.. 
toi ? Quel métier fais-tu la ? T11 
réduit à trainer des barques 11 

nant ?. 
L'int~rpellé ne perdit pas coo~ 

Il tourna seulement la tête du c2 
Mabi et lui répondit d'un air r• 

- C'est toi-même qai m'avaiL\ 
ce conseil : Conduis de.11 chiens et, 
ta vie. J'ai uivi ton avis et j• ,_ 
attelé à cette tâche 1... ,J' 

M. TURHAN 1 

Sahibi : G. PRIMI 

Umumi Nqriyat Miidarl 1 
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